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Accompagnant bénévole, 
un citoyen engagé

Olivier de Margerie

bénévole de structure, pdt fédération Jalmalv  (Jusqu’à la mort accompagner la vie)

Citoyen engagé ?



propos

D’où ? 

De quoi

Accompagnant : engagé ou impliqué ?

Bénévole témoin : un citoyen engagé – ou +

Bénévole dans la cité : un acteur engagé …

Bénévole président : responsable exposé < engagé     !

Ce que le désengagement du bénévole nous dit du citoyen engagé      #

Agent culturel, mais non politique : limites de l’engagement citoyen    %

Inquiet / utile et respect Préoccupant  co pdt



Moins un acteur politique qu’un agent culturel

Vous avez dit engagement ?
A l’origine (« wadi » en francique) = le fait :

– de mettre quelque chose en gage
– de se lier par rapport à une promesse
– de prendre parti sur des problèmes politiques ou sociaux par son 

action et ses discours

Essai de définition : Fait d’agir dans la société conformément à ses convictions 
personnelles

Attention : dimension double de l’engagement :
– Mobile personnel intérieur : je suis poussé par des valeurs auxquelles 

je crois
– Plan collectif ou sociétal : processus qui va transmuter le mobile 

intérieur en action organisée, en acte militant ou en action sociale : 
organisé, au-delà de moi, collectif



accompagner, quels mobiles: personnel ? associatif ? citoyen ?

Pour réparer un accident mortel

Etre utile aux vulnérables (selon 
leur besoin et non le statut social)

Pour vivre un surplus d’existence
(je reçois plus que je ne donne)

Faire équipe, 
un parmi les bénévoles

Bon d’être dans une association qui 
vous développe / bienveillante



Accompagnant : engagé ou impliqué ?

Engagé car venant au nom d’une association, un parmi d’autres bénévoles, ce 
qui l’oblige à une éthique, à une exigence qui lui donne un cadre.

Comme dans une compétition dans laquelle on s’engage, le bénévole s’oblige à 
concourir, à consacrer sa demi-journée hebdomadaire. Il se rendra disponible. Il 
s’engage devant l’association, les soignants, les patients potentiels.

Comme l’alpiniste qui est  dans un passage engagé, le bénévole prend le risque 
de la rencontre avec celui qui pressent sa mort : pas de repli possible, pas de 
marche arrière (je vous laisse-là, Madame, je ne reviendrai pas !). Il se risque. 

Engagé intimement en ceci qu’il accepte d’être présent ici et maintenant à une 
réalité existentielle future : accompagner met en jeu notre existence et notre 
mort (il me parle aujourd’hui de moi demain !)

Mots plus juste peut-être : concerné ? Impliqué !!



Bénévole témoin : citoyen engagé

L’accompagnant bénévole qui parle avec son association de la fin de vie, de la vie 
toujours là des mourants ou des personnes âgées, s’expose à l’incrédulité ou à 
l’incompréhension de la société. Il confronte les représentations collectives.

L’accompagnant bénévole qui témoigne du chemin et des hésitations des mourants, de 
leur souhaits imbriqués d’en finir et de vivre encore, prend part au débat social et à la 
réflexion collective sur les justes lois régissant nos fins de vie ex; débat public face aux 
jeunes !!).

L’accompagnant bénévole qui va écouter les questions des enfants et adolescents sur 
la mort avant de faire la moindre réponse se place en éducateur, en adulte voie 
d’entrée dans notre vie en société.

Le bénévole représentant des usagers est aussi un citoyen engagé. Au niveau premier 
de la défense des cas individuels et concrets de défaillance des soins et au deuxième 
niveau (complémentaire) du conseil aux politiques et à l’organisation des 
établissements de santé : faire entendre le point de vue de l’usager auprès des 
techniciens. Améliorer le cours des choses …

Plus extrême : militer pour remettre les Ehpad au centre ville …



Bénévole dans la cité : acteur engagé

Parler de la fin de vie au dîner entre amis, en ville, 

C’est risquer d’être interpellé par l’angoisse des auditeurs concitoyens

C’est risquer d’être sans réponse devant l’impensable, devant « le cas 
horrible de ma belle mère, vous savez pas comment ça c’est passé … »

Et devant ce qui me dépasse : comment développer les SP, la culture 
palliative ??

C’est affronter la question de comment peut-on mourir au mieux dans 
notre société : politique en diable car on meurt souvent mal en France ! 
Les personnes âgées à l’écart, reléguées hors de la polis

C’est affronter la controverse sur l’euthanasie, avec ses plans culturels, 
philosophique, économiques, personnels aussi 



Bénévole président d’association : un responsable exposé / engagé !

Vis-à-vis des lois et des institutions : Il doit répondre
Diriger l’administration de l’association / Assumer les décisions

AG / CA / Bureau / RA / Comptes / Statuts et RI

Engager / Contracter / Répondre face à la Justice

Vis-à-vis de la mission / vocation et du projet de l’association : Il incarne et porte
Rendre lisible le projet de l’association

Représenter à l’extérieur, porter le drapeau

Financer les activités

Un Je engagé vis-à-vis du Nous associatif
Efficacité de l’association des bénévoles et des adhérents : on sert à qqchose !

Etre à l’écoute des administrateurs et bénévoles / Permettre leur développement : ne pas 
faiilir, ne pas décevoir !

Garantir l’éthique de l’association / Promesse personnelle d’implication



Ce que le désengagement nous suggère

La crise Covid avec son interdiction des visites a fait mal car, bien plus que 
suspendre les activités du bénévole, elle brise son l’élan. 
Interdit de visite le bénévole n’était pas seulement mis en congé ou mis en 
suspension de son activité : il était nié comme personne. 

Car sa présence et son temps donnés sous-tendent son risque de vivre.

Souvent un bénévole s’ouvre à l’association de son envie d’arrêter … quand sa 
décision est en fait déjà prise : pourquoi ? 

Sûrement pas la disparition du besoin social d’accompagnement mais bien le 
fait que le bénévole se retire, tire sa révérence : quels ressorts de motivation 
cassent l’engagement ??



Modèle VIC motivation  = Valeur / Implication + Geste / Capacité à réussir 

Pour réparer un accident mortel

Etre utile aux démunis / vulnérables 
(selon leur besoin et non le statut social)

Pour vivre un surplus d’existence
(je reçois plus que je ne donne)

Bon d’être dans une association qui 
vous développe / bienveillante

Accompagner : je n’y crois plus trop / j’y crois 
moins (fréquent ?)
Je désarme au plan politique + Je suis trop seul, 
l’asso n’est pas une structure de lutte

J’ai cicatrisé / je suis moins ouvert 
J’ai fait le tour, quoi d’autre dans l’asso ?
Je fatigue (à mon âge ! après 10 ans !)
Marre du cadre

à d’autres maintenant

Les responsables ont changé / Conflit 
ou tensions internes (ca pue ici !)
Opposition de valeurs ou de credo
Marre du cadre
J’ai vécu un raté, ça fait trop mal ! ??



Moins un acteur politique engagé qu’un ferment culturel

Pas un acteur engagé (œuvre ou parole publique pour une cause, car sans 
pouvoir direct sur la fin de vie )

Et pourtant il témoigne de la réalité de la fin de vie et de l’abandon de ses 
concitoyens, il produit de la conscience et de la culture sociale

Pas un militant qui lutte avec une organisation pour faire advenir un ordre 
différent (par ex lois fin de vie, légalisation de l’euthanasie) Si son association 
est concernée par cet ordre des choses (il est adhérent), elle n’est pas militante 
!

Et pourtant il peut participer avec elle au débat, il peut faire évoluer la culture

Pas un leader d’opinion, le bénévole la ramène peu 

Et pourtant un créateur de lien social : essentiel quoiqu’éphémère avec le 
mourant, réconfortant avec les proches et parfois les soignants, durable avec 
lui-même et ses autres frères humains.



Le mot de la fin : pas de Lucky Luke !

Mais

un accompagnement bénévole engagé 

à la mesure de l’engagement citoyen de son association ?


